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Jamais encore les circonstances n’ont dessiné pareil schéma qui révèle pareillement dans une nudité 
complète les motivations profondes des groupes et des acteurs politiques. La bataille fait rage entre les 
tendances, à l’intérieur de chaque tendance aussi chacun joue des coudes pour se retrouver en avant poste 
avec la peur d’être largué a  moment de la grande braderie. 
 
Le pauvre Président du Conseil Supérieur de la Transition a tiré par naïveté le mauvais numéro, et endosse 
le rôle symbole de l’égoïsme aveugle en traînant la casserole des 4X4 de l’Unicef. Symptomatique le fait que 
ces parlementaires aient manifesté une âpre résistance à s’accrocher chacun à un véhicule 4X4. La valeur 
total des 23 unités n’excède pas 4 milliards Ar alors qu’un financement d’un montant dix fois plus élevé pour 
l’acquisition d’équipements scolaires destinés à plus de 4 millions d’enfants dépendait du comportement que 
l’on exigeait d‘eux, rendre l’indu, un réflexe basique d’honnêteté. L’incident donne la mesure du cours des 
valeurs patriotiques quand le patron de l’assemblée des sages en personne se fait piéger dans pareille 
situation. 
 
L’actuel patron du gouvernement, Camille Vital, n’est pas plus à la fête. Il joue de tous les registres pour son 
maintien à Mahazoarivo, et il a fini par entonner le chant d’un va-t-en-guerre en agitant le vieil étendard 
d’aller chercher Marc Ravalomanana en Afrique du Sud alors qu’en plus de 4 mois les forces de l’ordre sous 
son autorité n’ont pas osé arrêter Jao Jean, présent sur le territoire. 
 
La désignation du premier ministre focalise les efforts des forces en présence. Si Rajoelina sacrifie Vital, ça 
pourrait être le signal que dans les autres institutions un bouleversement du même genre va suivre, le 
maintien du même premier ministre à sa propre succession signifie que la HAT adopte une attitude de 
résistance pour ne laisser aux trois mouvances qu’une portion congrue symbolique. 
 
Andry Rajoelina apparaît pour l’instant tenir le beau rôle, son statut n’est remis en jeu que par Albert Zafy, et 
le Président de la HAT a même obtenu une promotion en devenant le Président de la Transition. La 
contestation qu’exprime l’ancien Président Zafy répond sûrement à une stratégie, afin de permettre à son 
compagnon Emmanuel Rakotovahiny de prendre de la hauteur. Entre les Trois mouvances on assiste à un 
âpre  marchandage, le principe d’une acquisition de Mahazoarivo à leur bénéfice n’étant pas encore arrêté 
que déjà ils se disputent le poste. Selon Emmanuel Rakotovahiny, que chacune des trois mouvances 
présente un nom et à Andry Rajoelina de désigner l’un parmi cette liste de trois. 
 
Et pendant que se jouent sur place ces dures parties de jeu de quilles, de l’autre côté de la rive Marc 
Ravalomanana s’égosille car sa voix obtient de moins en moins de résonnance, et son message perd de 
plus en plus de crédibilité lorsqu’il annonce son retour ou lorsqu’il prétend être une condition majeure pour 
l’obtention de la reconnaissance internationale. On dirait qu’on l’a eu à l’usure, et comme lui-même n’a pas 
renouvelé son discours il a cessé d’être le problème du pays.   
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